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Modifications apportées à la Randofiche 

«  L’Aqueduc de Castries » 
 

En 2015, la FFRP (Fédération Française de Randonnée Pédestre) modifie le circuit « L’aqueduc 

de Castries » en ajoutant un tronçon passant par le centre historique de Castries ce qui modifie la 

Randofiche jointe entre les points 6 et 7. 

 

Point 5 Randofiche : Au parking de la Croix Coulon, traverser le D26, longer l’aqueduc et 

emprunter le sentier traversant le bois de la Guesse. (Chênaie).L’aqueduc ici beaucoup moins haut 

est constitué d’un mur plein. Un massif de maçonnerie sur son tracé signale la prise d’eau pour le 

village qui date des années 1828-1833, lorsque Edmond Eugène Hercule, (le 2ème duc De  la Croix 

de Castries) a entrepris une vaste restauration du château et de l'aqueduc. A la sortie du bois, 

s’engager à droite sous l’aqueduc et descendre la rue des Arceaux. ‘’Après le Révolution, de petites 

maisons ont été adossées aux arceaux’’. 

Traverser la D610 et la descendre jusqu’à la rue Casserole que vous emprunterez jusqu’à l'Eglise 

Saint-Etienne (XIXe siècle). 

Descendre la rue de la Promenade jusqu’à la Mairie Cet édifice de style classique date du XIXe 

siècle et fut construit à l’emplacement de l’ancien hospice des pauvres. Autrefois le sous-sol 

accueillait la prison et le rez-de-chaussée, l’école. Admirez la meule et les belles arcatures de 

l’ancien moulin à huile (XIVe siècle)qui  jouxte la Mairie. Ces vestiges témoignent de l’une des 

principales productions du territoire au XVIIe siècle, la fabrication d’huile d’olive. Acheté par le 

marquis de Castries en 1718, une dérivée de l’aqueduc l’alimentait en eau.  

Face à la Marie, suivre la rue du Lieutenant Paul Cals qui vous conduira à une grille d’entrée du 

Château de Castries. Faire une halte devant un vestige qui nous rappelle cette épidémie qui fit de 

très nombreuses victimes. ‘’La Pierre de la Peste’’. Les gonds encore présents dans le mur à votre 

droite vous informent que vous êtes à l’entrée du village médiéval. 

Remontez la rue du quartier bas, remarquez le contraste entre les maisons de style renaissance et 

celles plus modestes, témoins de la diversité sociale. Notez, le jeu d’arches à la croisée de la rue du 

Quartiers bas et de l’Impasse du porche. Plus loin dans la rue du Château, une pause s’impose 

devant cet édifice, visible depuis l’autoroute et qui fait la fierté des Castriotes . ‘’ Le château’’. 

De l’autre côté de la rue, appréciez l’architecture des portes  (XVIIè). Vous arrivez au square Coste. 

Certains blocs de pierre proviennent de l’éolienne du puits de la Cadoule. Devant vous, s’érigent les 

vestiges de l’ancienne église paroissiale datant de l’époque romane dont il ne reste que les 3 

chapiteaux. 

De là, suivez le château par la rue du Cantonat et devant vous se dresse un monument hydraulique 

qui fait corps avec le château.’’ l’Aqueduc’’. 

Suivez l’aqueduc et descendez les 6 marches d'escalier, passez sous la prise d'eau qui en 1734 

amenait l'eau au moulin à huile, continuez en passant derrière l’église et prenez la rue du balcon 

rond jusqu’à la rue de la ferme du Château. La perspective sur l’aqueduc  vous donne un premier 

aperçu sur le travail des carriers. La rue de la Ferme du Château était la deuxième porte du village. 

Descendez la rue de la ferme du Château jusqu’au croisement avec la D610 que vous traversez puis 

empruntez la petite venelle en face qui vous conduira jusqu’à la rue de la pierre bleue et qui vous 

amènera  jusqu’au point 7 de la Randofiche. 


